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Père, 
de là-haut des étoiles, 
je le sens, 
tu me vois. 
Je te dédie ce travail, 
c'est à toi 
que je le dois . 
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Introduction 

Soit Q Le corps des rationneLs et L'ensembLe de ses pLaces 
formé de °° et de tous Les nombres premiers 2 , 3 , 5 , . . .Soit G un groupe 
Linéaire aLgébrique défini sur Q , Gp Le groupe de ses G^-points, p 
parcourant ^P,et Ĝ  Le groupe de ses adèLes - On ident i f ie Le groupe 
Ĝ  des G-points de G au sous-groupe discret des adèLes principaLes 

du groupe Ĝ  . 

Le présent travaiL se fixe comme but d'anaLyser La représentation 
réguLière du groupe G- dans L (G-/G-) ,en ramenant sa décomposition 
au cas réductif ,cas qui a fait L'objet de nombreux travaux • Ceci va 
être accompLi en différentes étapes -

La première étape consiste à déveLopper une théorie de Mackey 
pour Le groupe adèLe Ĝ  - Cette dernière se heurte à un probLème sérieux: 
natureLLement,pour faire fonctionner La méthode des pe t i t s groupes de 
Mackey,nous partons du groupe adèLe d'un sous-groupe aLgébrique unipotent 
défini sur G invariant , U ,de G - Le probLème est qu'iL n 'est de type 
I que Lorsqu'iL est abéLien « Pour L'éviter,vu Le but que nous nous 
sommes fixé,nous travail lons,en fait,non pas avec tout Le duaL de U _ , 
mais seulement avec Le spectre de L (IL/U^) qui,du fait que Le quotient 

/ U ̂  est compact,est formé de représentations c.c.r_(completly conti-
nious représentation) -

Désignons par û  L'aLgèbre de Lie aLgébrique de U et par u* 
son duaL . Le spectre de L (U^/U^) est paramétré par C.C.Moore { Moo2}̂  
par L'ensembLe des orbites dans sous L'action coadjointe de U Q 
comme suit - Soit 9 une teLLe orbite . La représentation TT^ q associée 
est Le produit tensorieL infini des représentations TT des groupes 
Up ,associées par La méthode des orbites de KiriLLov à 9 , r e s t r e in t 
La direction formée,pour presque tout p premier , des vecteurs 
dans l 'espace 21 H de ïï ,Laissés fixesCvia TT a )par Le groupe U _ 

P/o P/0 P/6 * 
des points p-adiques de U . Ceci étant rappeLé,on fixe un éLément p 

*v : Voir références 
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u* de 6 _ Le calcul de l 'obstruction à étendre la représentation TT 
de U à G montre que {L.P.ou Du3} cel le-ci ne dépend que de la 
structure symplectique naturelle sur le quotient JJ/^J(U*) et est repré
sentée par un 2-cocycle d'ordre deux sur Gp(u*) -Désignons par G^* l ' ex
tension centrale d'ordre deux de G (u*) associée à ce 2-cocycle et par 
Sp u* rePpésentation nié t ap l ect i que de Wei l de GP résultant - No
tre calcul de l 'obstruction à étendre la représentation -nm „ de U_ 
à G^ donne lieu à une représentation de Weil d'une extension d'ordre 
deux centrale du groupe G-(u*) ,s'exprimant comme un produit tensoriel 
infini res t re in t des représentations S ^ (de G dans 2? n ) dans 
un sens à préciser : 

Les résul ta ts de A.Weil{We2} permettent de relever,d 'une manière 
unique,pour presque tout p premier,le groupe Ĝ  (u*) à Gp de sorte 
que l 'act ion du groupe Ĝ  (u*) ,via S ,dani l 'espace A soit 
t r i v i a l e - D'où un produit13infini des groupes GU res t re in t p à la g e r -
be des compacts Ĝ  (u*) ,noté G/p ,et une représentation uni taire du 
groupe GCT\ ,produit tensoriel infini des représentations S (de 

u* *v> P'u 
Gp dans Q ) res t re in t à la direction e ,notée Ŝ DU* • Sl~ 

gnalons que pour tout p dans £P , -1 opère par ^multiplication par -1 
via S de sorte que la représentation Scù ^ est t r i v i a l e sur le 

p,u* u* ' 
sous-groupe discret central E, de Ĝ-% formé des suites (c ) vér i -

+ XP f~ P 
fiant c =1 ou -1 , c =1 pour presque tout p dans Jr et le produit 

P P u * u * de tous les c vaut 1 - Le quotient GM de G^ par E est un p fi y> + 
revêtement central d'ordre deux de Ĝ  ( u * ) et la représentation S^p u ̂  
passe au quotient et donne lieu à une représentation uni taire u ̂  
de Ĝ  ,dans l 'espace âP- de TU ,valant -1 en -1 -C'est la re-
présentation métaplectique de Weil adélique - Tensorisée par irA , 
el le donne lieu à une représentation uni taire, notée ir̂  ^S^ u^ ,du pro
duit semi-direct naturel U x̂ Ĝ * dans l 'espace Q prolongeant la 
représentation TT. - Ceci étant,pour chaque représentation uni ta i re 
E de G.. ,valant -1 en -1 et dont la res t r ic t ion au groupe U ( 
(qui se relève canoniquement à G- )est un multiple du caractère un i t a i 

re 
re associé à la res t r ic t ion de u* à u ( u * ) , la représentation uni taire 
TT S* +fi E passe au quotient et donne lieu à une représentation du A/ 0 u* 
s tab i l i sa teur lkGA(u*) de TT - dans GA - Notons I P l ' indui te f\ f\ r /8 u*,t 
uni taire de la représentation ainsi obtenue du groupe uMGM̂ U*̂  AU 9rou" 
pe Ĝ  -La conelusion($3.3) de la méthode des pe t i t s groupes est : 

^ réfère au chapitre 3 paragraphe 3 du présent document . 
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